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Kamissa Ma Koïta, Reenactment, Nous serons universel.le.s, 2018, photographie numérique, 114,3 x 76,2 cm. Collection d’œuvres
d’art de l’UQAM (2020.1)

REPRISER
Œuvres de Jean-Michel Alberola, Judy Chicago, Lise Gervais, Michel
Goulet, Kamissa Ma Koïta, Christine Major, Monique Régimbald-Zeiber,
David Tomas, etc. 
 
Dates : 18 septembre - 21 novembre 2020 
Vernissage : jeudi 17 septembre, 18 h 
Réservation obligatoire
+ ÉVÈNEMENT FACEBOOK

Repriser renoue avec la Collection d’œuvres d’art de l’Université du Québec à



Montréal, un héritage artistique constitué depuis une cinquantaine d’années et
comptant plus de 4 000 pièces. Cette mise au présent s’attache à des figures
diversifiées de l’art du Québec et de la scène internationale et permet de découvrir
des corpus nouvellement acquis, oubliés, voire inconnus. Chez les artistes comme
chez les historien·ne·s de l’art et les muséologues, le travail exige un constant
retour sur le métier : repérer, retracer, raturer, réécrire, reprendre, rejouer, repriser. 
 
Certaines œuvres rassemblées dans cette exposition permettent d’entrevoir des
vulnérabilités et des iniquités qui, nous le constatons fortement en ce moment,
fragilisent le contrat social. Étudier la collection, la développer, la déployer ne
peuvent se faire qu’avec l’impulsion forte de raccommoder tant bien que mal nos
divers récits, en se faisant critique de ce patrimoine qui nous a définis
culturellement jusqu’ici, et en manifestant une sensibilité aux notions de justice,
d’inclusion, de compassion et de revendication. 
 
Les sens multiples de Repriser donnent aussi à penser que ce qui est « fait main »,
ce qui est récupéré, ce qui est réparé de manière économe et responsable
expriment des valeurs plus que jamais essentielles. Par le tissage de leurs
propositions, les œuvres de Repriser esquissent les chemins qui nous attendent.

+ PLUS D'INFORMATIONS

 

Photo : Annie France Forget

PROTOCOLE POUR 
UNE VISITE SÉCURITAIRE

La Galerie de l’UQAM reprend enfin ses expositions en
salle! Découvrez Repriser, Rémi Belliveau. Hier semble
si loin / Chapitre 4 / Jean Dularge et Que savez-vous de
moi? dès le 18 septembre. 
 
En vue de pouvoir profiter pleinement de ces
expositions, les équipes de la Galerie et de l’Université
ont mis en place des procédures de visite en conformité
avec les directives de la santé publique et des
administrations municipales, provinciales et fédérales.
Ces quelques ajustements à nos fonctionnements
habituels – dont une réservation obligatoire sans frais –
visent à offrir une visite détendue, sécuritaire et
inspirante.

+ RÉSERVEZ DÈS MAINTENANT

+ CONSULTEZ LE PROTOCOLE COMPLET

 



Lise Gervais, Non titré, 1954, watercolour on paper, 30.35 x 45.6 cm. Collection d’œuvres d’art de l’UQAM (1991.7)

MENDING
Works by Jean-Michel Alberola, Judy Chicago, Lise Gervais, Michel
Goulet, Kamissa Ma Koïta, Christine Major, Monique Régimbald-Zeiber,
David Tomas, etc. 
 
Dates: September 18 - November 21, 2020 
Opening: Thursday, September 17, 6 p.m. 
Reservations required
+ FACEBOOK EVENT

Mending reengages with the Université du Québec à Montréal Art Collection, an
artistic legacy spanning half a century and over 4,000 works of art. This updated
cross-section of works reflects a diverse corpus of art from Québec and around the
world spotlighting new acquisitions and overlooked, or even neglected, pieces from
our catalogue. Whether as artists, art historians, or museum curators, the work of
selecting what is shown demands a reflexive approach on the part of its
practitioners: naming, tracing, amending, rewriting, remaking, replaying, repairing.    
 
Some of the works culled for this exhibition allow us to glimpse certain sore spots –
and blind spots – that, particularly noticeable nowadays, can weaken social
contracts. When we examine the collection, with an eye to its enrichment or to its
didactic purpose, we must contend with its multiple narratives, namely that of a
preordained cultural legacy vis-à-vis the need for greater fairness, inclusiveness,
empathy, and openness to transformation. 
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The title of the show, Mending, contains allusions to crafting and salvaging, to the
act of repairing, sparingly and responsibly. These actions bely a commitment to
principles that are needed now more than ever.  By interweaving the various
statements contained in these works, this exhibition shows us where we might go
from here.

+ MORE INFORMATION

 

Céline Huyghebaert and Sophie Jodoin,
Que savez-vous de moi?, 2020,
photograph. Photo: Jean-Michael
Seminaro

PROTOCOL FOR 
A SAFE VISIT

Galerie de l’UQAM is back at last with its on-site
exhibitions! Discover Mending, Rémi Belliveau. Hier
semble si loin / Chapitre 4 / Jean Dularge and Que
savez-vous de moi? as of September 18. 
 
To make the most out of these exhibtions, Galerie de
l’UQAM and Université du Québec à Montréal have put
in place safety procedures in accordance with public
safety guidelines as well as municipal, provincial and
federal administrations. These adjustments to our usual
methods aim to offer a relaxed, safe and inspiring visit.

+ RESERVE AS OF NOW

+ READ THE FULL PROTOCOL

 

PARTENAIRES / SUPPORT PROVIDED BY

GALERIE DE L'UQAM 
Université du Québec à Montréal 
1400, rue Berri 
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120 
Mercredi - samedi, 13 h - 18 h 
Entrée libre 
Réservations obligatoires

Facebook Twitter Instagram

site web - Galerie de l'UQAM
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Monique Régimbald-Zeiber, Les écrits d’Anne H. : couvertures rosâtres, 2003, acrylique sur toile (5 éléments), 101 x 175 cm chacun.
Collection d’œuvres d’art de l’UQAM (2010.2.1-5)

RAPPEL : REPRISER
Artistes : Jean-Michel Alberola, Asian Brain Trust (Divya Mehra, Kim
Nguyen, Amy Fung), Gwenaël Bélanger, Patrick Bernatchez, Dominique
Blain, Monic Brassard, Judy Chicago, Sam Cotter, Paterson Ewen, Vera
Frenkel, Lise Gervais, Amartey Golding, Michel Goulet, Jenny Holzer,
David Horvitz, Rashid Johnson, Nicole Jolicoeur, Kamissa Ma Koïta,
Christine Major, Mario Merola, Alanis Obomsawin, Anne Ramsden,
Monique Régimbald-Zeiber, David Tomas, Angèle Verret, Anne Walsh 
 



Dates : 18 septembre - 21 novembre 2020 
Réservation obligatoire

Dès vendredi, découvrez Repriser, exposition qui propose de revisiter de manière
critique la vaste Collection d’œuvres d’art de l’Université du Québec à Montréal à
partir d’un ensemble d’œuvres clé. 
 
À noter : Nous vous informons que la soirée de vernissage du 17 septembre 2020
ne pourra avoir lieu afin d’éviter tout risque de propagation de la Covid-19. Nous
serons heureux·euses de vous accueillir tout au cours des expositions qui ouvriront
le 18 septembre à compter de 13 h.

+ PLUS D'INFORMATIONS SUR L'EXPOSITION

+ CONSULTEZ NOTRE PROTOCOLE DE VISITE

 

Céline Huyghebaert et Sophie Jodoin,
Que savez-vous de moi?, 2020,
photographie. Photo : Jean-Michael
Seminaro

QUE SAVEZ-VOUS DE MOI?

Artistes : Céline Huyghebaert, Sophie Jodoin 
 
Dates : dès le 18 septembre 2020

Découvrez par la même occasion Que savez-vous de
moi?, premier projet réalisé dans le cadre de notre
nouvelle série Paroles d'image! 
 
Cette exposition des artistes Céline Huyguebaert et
Sophie Jodoin se déploie à travers les fenêtres
extérieures de la Galerie de l'UQAM donnant sur la rue
Berri, comme les pages d’un livre ouvert.

+ PLUS D'INFORMATIONS

 



Michel Goulet, Positions perplexes, 2004, steel, acrylic, various objects, 265 x 265 x 52 cm. Collection d’œuvres d’art de l’UQAM
(2007.1.1-185)

REMINDER: MENDING
Artists: Jean-Michel Alberola, Asian Brain Trust (Divya Mehra, Kim
Nguyen, Amy Fung), Gwenaël Bélanger, Patrick Bernatchez, Dominique
Blain, Monic Brassard, Judy Chicago, Sam Cotter, Paterson Ewen, Vera
Frenkel, Lise Gervais, Amartey Golding, Michel Goulet, Jenny Holzer,
David Horvitz, Rashid Johnson, Nicole Jolicoeur, Kamissa Ma Koïta,
Christine Major, Mario Merola, Alanis Obomsawin, Anne Ramsden,
Monique Régimbald-Zeiber, David Tomas, Angèle Verret, Anne Walsh 
 
Dates: September 18 - November 21, 2020 
Reservations required

As of Friday, come see Mending, an exhibition that revisits Université du Québec à
Montréal’s vast art collection using key works and a critical approach. 
 
Note: We are sorry to inform you that, in order to avoid any risk of the spread of
Covid-19, the opening evening of September 17, 2020 cannot take place. We will be
happy to welcome you throughout the exhibitions, which will open on September 18
from 1 p.m.
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+ MORE ON THE EXHIBITION

+ MORE ON OUR SAFETY PROTOCOL

 

Céline Huyghebaert and Sophie Jodoin,
Que savez-vous de moi?, 2020,
photograph. Photo: Jean-Michael
Seminaro

QUE SAVEZ-VOUS DE MOI?

Artists: Céline Huyghebaert, Sophie Jodoin 
 
Dates: As of September 18, 2020

We also invite you to visit Que savez-vous de moi? while
passing through, first project created in the context of our
new series Paroles d'image! 
 
This exhibition featuring artists Céline Huyguebaert and
Sophie Jodoin unfolds across Galerie de l'UQAM's
outside display windows along Berri Street, like the
pages of an open book.

+ MORE INFORMATION

 

PARTENAIRES / SUPPORT PROVIDED BY

GALERIE DE L'UQAM 
Université du Québec à Montréal 
1400, rue Berri 
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120 
Mercredi - samedi, 13 h - 18 h 
Réservations obligatoires 
Sans frais

Facebook Twitter Instagram

site web - Galerie de l'UQAM
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Cliquez sur l'image pour visionner le parcours vidéo de Repriser (2020) à la Galerie de l'UQAM

EN BREF

Prenez 3 minutes pour découvrir le parcours vidéo de
l'exposition Repriser

La Galerie de l’UQAM étant fermée en raison des consignes sanitaires, il nous
importe de vous offrir une alternative aux visites d’exposition, sous la forme d’une
brève documentation vidéographique. Restez à l'affût : d’autres propositions sont
en préparation. 
 
Visitez également les expositions virtuelles de la Galerie : Quelque part, autrement
et L'art au Canada comme acte d'histoire.

+ POUR EN SAVOIR PLUS



 

Click on the image to view a video tour of Mending (2020) at Galerie de l'UQAM

IN A FLASH

Watch a 3-minute video tour of our exhibition Mending

As Galerie de l'UQAM is currently closed due to safety measures, it is important
for us to offer alternatives to on-site visits, in the form of brief video documentation.
Stay tuned: more is on its way. 
 
Also visit our ongoing virtual exhibitions: Somewhere, Otherwise and Canadian Art
as Historical Act.

+ TO KNOW MORE

 

PARTENAIRES / SUPPORT PROVIDED BY
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GALERIE DE L'UQAM 
Université du Québec à Montréal 
1400, rue Berri 
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120 
Expositions en salle suspendues 
jusqu'à nouvel avis.

Facebook Twitter Instagram

site web - Galerie de l'UQAM
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arkadi lavoie lachapelle (en collaboration avec Audrey Racicot), vue de l'intervention Parlons d'œufs lors de l'exposition Le désordre
des choses, 2015, Galerie de l'UQAM

QUE FAIT L'ÉQUIPE 
DE LA GALERIE?
Du nouveau chez les membres de l'équipe de la Galerie de l'UQAM et ses proches
collaborateur·trice·s ! Voici quelques-uns des projets stimulants qui les occupent :



LOUISE DÉRY

Louise Déry, directrice de la Galerie de l'UQAM, a
récemment vu son mandant au sein de Culture Montréal
être reconduit. Elle occupe les fonctions de coprésidente
de la Commission permanente de l'art public et de
membre du conseil d'administration. Félicitations ! 
 
De plus, dans le livre Sillage Melville paru la semaine
dernière aux éditions Presses Universitaires de Bordeaux,
on peut lire l’entrevue que Louise a accordé à Pierre
Baumann, professeur en Arts Plastiques et Sciences des
Arts à l’Université Bordeaux Montaigne, sur le rôle des
galeries universitaires et sur la recherche création.

Photo : Catherine FP 
 

PHILIPPE DUMAINE + PROJETS HYBRIS

Il y a quelques semaines, la compagnie de
création projets hybris, codirigée par notre responsable de
la médiation Phillippe Dumaine, a eu l'occasion d'effectuer
une résidence de création fructueuse au Théâtre Aux
Écuries. 
 
Cette résidence a pu avoir lieu grâce au soutien du
Festival TransAmériques dans le cadre des Respirations
du FTA, une initiative née dans le contexte de la pandémie
visant à appuyer les artistes.

AUDREY GENOIS

Audrey Genois, directrice générale de MOMENTA
Biennale de l'image et ancienne membre de l'équipe de la
Galerie, était sur les ondes de l'émission Plus on est de
fous, plus on lit la semaine dernière.  
 
Par le biais d'un micro ouvert intitulé « Ce que l'absence
rend visible », elle décrivait les impacts de l’absence de
contact physique avec les œuvres causée par la
pandémie, en donnant la parole aux artistes. À écouter ! 
 

Photo : Olivier Jean, Archives La Presse 
 

MICHEL GOULET

L'équipe de la Galerie de l'UQAM tient à féliciter Michel
Goulet, figure importante de la sculpture et de l'art public
au Québec, qui est récipiendaire du titre de Commandeur,
le plus haut grade de l’Ordre de Montréal ! 
 
Le travail de l'artiste figurait récemment dans Repriser,
une de nos expositions en salle qui proposait de revisiter
de manière critique la vaste Collection d’œuvres d’art de
l’Université du Québec à Montréal à partir d’un ensemble
d’œuvres clé.
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ARIEL RONDEAU

Ariel Rondeau, assistante aux communications, organise
de concert avec Christophe Scott, candidat de la maitrise
en histoire de l'art de l'UQAM, les conférences Partie
remise qui se tiendront le samedi 5 décembre de 14 h à
17 h. 
 
L'évènement accueille, dans une perspective inclusive et
éclectique, des présentations étudiantes ayant été
annulées en raison de la COVID-19, afin d’offrir
l’opportunité à celles et ceux inscrit·e·s en histoire de l’art,
en muséologie et en arts visuels et médiatiques aux
cycles supérieurs à l’UQAM de « recycler » leurs
communications et de faire valoir leurs recherches auprès
de leurs pairs.

LES PRIX PIERRE-AYOT 
ET LOUIS-COMTOIS

Félicitations aux artistes finalistes des Prix Pierre-Ayot et
Louis-Comtois 2020, présentés par la Ville de Montréal et
l'Association des galeries d’art contemporain (AGAC) ! 
 
Nous souhaitons féliciter tout particulièrement arkadi
lavoie lachapelle, Manuel Mathieu et Chih-Chien Wang qui
ont exposé leur travail à la Galerie par le passé,
respectivement dans Le Désordre des choses (2015),
Over My Black Body (2019) et Motion (2016).

 

PARTENAIRES

GALERIE DE L'UQAM 
Université du Québec à Montréal 
1400, rue Berri 
Pavillon Judith-Jasmin, salle J-R120 
Expositions en salle suspendues 
jusqu'à nouvel avis.

Facebook Twitter Instagram

site web - Galerie de l'UQAM
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Cliquez sur l'image pour visionner un entretien avec Nicole Jolicœur, dans le cadre de l'exposition Repriser, 2020, Galerie de l'UQAM

EN BREF

Prenez 3 minutes pour entendre l'artiste Nicole Jolicœur au
sujet de la suite Petites proses, présentée à la Galerie de
l'UQAM à l'occasion de l'exposition Repriser.

Femée hâtivement en raison des mesures sanitaires, Repriser proposait de
revisiter de manière critique la vaste Collection d’œuvres d’art de l’Université du
Québec à Montréal à partir d’un ensemble d’œuvres clé. 
 
Petites proses I et III, deux de ces œuvres, témoignent d’une recherche que
l’artiste a effectuée sur le corps des femmes et sur l’hystérie tels qu’étudiés au
XIXe siècle par la médecine.

 



Nicole Jolicœur, Petites proses (detail), 1998, silver prints on paper (3 elements), 120 x 120 cm each. Collection d’œuvres d’art de
l’UQAM (2003.6.1-3)

IN A FLASH

Listen to artist Nicole Jolicœur in this 3-minute clip talk about her
series Petites proses, presented at Galerie de l'UQAM in the
context of the exhibition Mending.

Prematurely closed due to safety measures, Mending revisited Université du
Québec à Montréal’s vast art collection using key works and a critical approach. 
 
Petites proses I and III, two of these key works, are the result of Jolicœur's research
on the female body and on 19th-century medical studies of “hysteria.” 

 

PARTENAIRES / SUPPORT PROVIDED BY
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Cliquez sur l'image pour visionner un entretien avec Michel Goulet, dans le cadre de l'exposition Repriser, 2020, Galerie de l'UQAM

EN BREF

La Galerie de l'UQAM vous invite à écouter cette courte vidéo
de 3 minutes dans laquelle Michel Goulet présente son œuvre
Positions perplexes, qui figurait dans l'exposition Repriser.

Femée hâtivement en raison des mesures sanitaires, Repriser proposait de
revisiter de manière critique la vaste Collection d’œuvres d’art de l’Université du
Québec à Montréal à partir d’un ensemble d’œuvres clé. 
 
Positions perplexes est composée d’objets bricolés ou issus du quotidien, choisis
pour leurs composantes formelles et qui confèrent à l’œuvre un caractère ludique.
Par ses interventions poétiques entre formalisme et art conceptuel, l’artiste
interroge le sens des objets du quotidien ainsi que le potentiel évocateur des
formes.

 



Michel Goulet, Positions perplexes, 2004, steel, acrylic, various objects, 265 x 265 x 52 cm. Collection d’œuvres d’art de l’UQAM
(2007.1.1-185)

IN A FLASH

Galerie de l'UQAM invites you to listen to this 3-minute clip in
which Michel Goulet presents his work Positions perplexes,
shown in our exhibition Mending.

Prematurely closed due to safety measures, Mending revisited Université du
Québec à Montréal’s vast art collection using key works and a critical approach. 
 
Position perplexes is composed of fabricated or found everyday objects, chosen for
their formal components, which give a playful feel to the work. By way of poetic
interventions between formalism and conceptual art, Goulet puts into question the
meaning behind everyday objects as well as the evocative potential of shape.

 

PARTENAIRES / SUPPORT PROVIDED BY
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Cliquez sur l'image pour visionner un entretien avec Monique Régimbald-Zeiber, dans le cadre de l'exposition Repriser, 2020, Galerie
de l'UQAM

EN BREF

L'artiste Monique Régimbald-Zeiber présente en quelques
minutes son œuvre Les écrits d'Anne H. : couvertures rosâtres
(2003), exposée cet automne dans le contexte du
projet Repriser.

Femée hâtivement en raison des mesures sanitaires, Repriser proposait de
revisiter de manière critique la vaste Collection d’œuvres d’art de l’Université du
Québec à Montréal à partir d’un ensemble d’œuvres clé. 
 
Les écrits d’Anne H. : couvertures rosâtres constitue l’amorce de la série Les
grandes romancières, un cycle de travail lié à la lecture que fait l’artiste des récits
de grandes écrivaines (Anne Hébert, Jane Austen, Elsa Morante, Marguerite
Bourgeoys). Les cinq tableaux qui composent l’œuvre ont été élaborés à partir de
la copie intégrale des fragments du roman Le premier jardin d’Anne Hébert qui



s’attachent à l’histoire des femmes, et plus précisément à la traversée et à l’arrivée
des Filles du Roy en Amérique.

 

Monique Régimbald-Zeiber, Les écrits d’Anne H. : couvertures rosâtres, 2003, acrylic on canvas (5 elements), 101 x 175 cm each.
Collection d’œuvres d’art de l’UQAM (2010.2.1-5).

IN A FLASH

In this short clip, artist Monique Régimbald-Zeiber presents her
work Les écrits d'Anne H. : couvertures rosâtres (2003), shown
this fall in the context of Mending.

Prematurely closed due to safety measures, Mending revisited Université du
Québec à Montréal’s vast art collection using key works and a critical approach. 
 
Les écrits d’Anne H.: couvertures rosâtres is the first of the artist’s Les grandes
romancières series, a cycle of works emerging from a reading of great female
novelists, namely Anne Hébert, Jane Austen, Elsa Morante, and Marguerite
Bourgeoys. The work is composed of five canvases which make use of the
published fragments of Anne Hébert’s Le premier jardin, a novel that traces a part of
women’s history, in this case, the “Filles du Roy” and their 17th-century odyssey to
the New World.
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À   la   Galerie   de   l’UQAM   dès   le   18   septembre :     
les   expositions    Repriser  et    Que   savez-vous   de   moi?   
  

Dates  :   18   septembre   –   21   novembre   2020   
Réservez   sans   frais  :    https://bit.ly/32trbth     
  

Montréal,  le  10  septembre  2020  –  La  Galerie  de  l’UQAM  présentera  en  salle  l’exposition   Repriser ,                 
qui  propose  de  revisiter  de  manière  critique  la  vaste  Collection  d’œuvres  d’art  de  l’Université  du                               
Québec  à  Montréal  à  partir  d’un  ensemble  d’œuvres  clé.  Au  même  moment,  la  Galerie  lancera  une                                 
première  proposition  dans  le  cadre  d’une  nouvelle  série  intitulée   Paroles  d’image  :  l’exposition Que                           
savez-vous  de  moi ?   Celle-ci  se  déploiera  dans  les  vitrines  extérieures  du  pavillon  Judith-Jasmin  de                             
l’Université,   grâce   à   la   complicité   qui   unit   les   artistes   visuelles   Céline   Huyghebaert   et   Sophie   Jodoin.   
  

REPRISER   
Artistes :  Jean-Michel  Alberola,  Asian  Brain  Trust  (Divya  Mehra,  Kim  Nguyen,  Amy  Fung),  Gwenaël               
Bélanger,  Patrick  Bernatchez,  Dominique  Blain,  Monic  Brassard,  Judy  Chicago,  Sam  Cotter,  Paterson              
Ewen,  Vera  Frenkel,  Lise  Gervais,  Amartey  Golding,  Michel  Goulet,  Jenny  Holzer,  David  Horvitz,               
Rashid  Johnson,  Nicole  Jolicoeur,  Kamissa  Ma  Koïta,  Christine  Major,  Mario  Merola,  Alanis              
Obomsawin,   Anne   Ramsden,   Monique   Régimbald-Zeiber,   David   Tomas,   Angèle   Verret,   Anne   Walsh   

  
Repriser  renoue  avec  la  Collection  d’œuvres  d’art  de  l’Université  du  Québec  à  Montréal,  un  héritage                             
artistique  constitué  depuis  une  cinquantaine  d’années  et  comptant  plus  de  4 000 pièces.  Cette  mise                           
au  présent  s’attache  à  des  figures  diversifiées  de  l’art  du  Québec  et  de  la  scène  internationale  et                                   
permet  de  découvrir  des  corpus  nouvellement  acquis,  oubliés,  voire  inconnus.  Chez  les  artistes                           
comme  chez  les  historien·ne·s  de  l’art  et  les  muséologues,  le  travail  exige  un  constant  retour  sur  le                                   
métier :   repérer,   retracer, raturer,   réécrire,   reprendre,   rejouer,   repriser.   

  
Certaines  œuvres  rassemblées  dans  cette  exposition  permettent  d’entrevoir  des  vulnérabilités  et  des                         
iniquités  qui,  nous  le  constatons  fortement  en  ce  moment,  fragilisent  le  contrat  social.  Étudier  la                               
collection,  la  développer,  la  déployer  ne  peuvent  se  faire  qu’avec  l’impulsion  forte  de  raccommoder                             
tant  bien  que  mal  nos  divers  récits,  en  se  faisant  critique  de  ce  patrimoine  qui  nous  a  définis                                     
culturellement  jusqu’ici,  et  en  manifestant  une  sensibilité  aux  notions  de  justice,  d’inclusion,  de                           
compassion   et   de   revendication.   

  
Les  sens  multiples  de   Repriser   donnent  aussi  à  penser  que  ce  qui  est  « fait  main »,  ce  qui  est                                     
récupéré,  ce  qui  est  réparé  de  manière  économe  et  responsable  expriment  des  valeurs  plus  que                               
jamais  essentielles.  Par  le  tissage  de  leurs  propositions,  les  œuvres  de   Repriser  esquissent  les                             
chemins   qui   nous   attendent.     

  
PAROLES   D’IMAGE :   QUE   SAVEZ-VOUS   DE   MOI?   
Artistes :    Céline   Huyghebaert,   Sophie   Jodoin   
Lieu   de   l’intervention :    Vitrines   du   pavillon   Judith-Jasmin   de   l’UQAM     

  
« Et   il   y   aurait   tant   de   silences   à   rompre… »   
Audre   Lorde   
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Que  savez-vous  de  moi ?   est  une  longue  phrase  écrite  à  quatre  mains  par  les  artistes  Céline                                 
Huyghebaert  et  Sophie  Jodoin  à  la  suite  d’une  invitation  de  la  Galerie  de  l’UQAM.  Déployée  à  travers                                   
les  six  vitrines  extérieures  de  la  galerie,  comme  les  pages  d’un  livre  ouvert,  cette  adresse  collective                                 
se  nourrit  de  la  colère  des  voix  qui  n’acceptent  plus  d’avoir  le  souffle  court.  Elle  traverse  les  murs  et                                       
les  fenêtres  pour  se  répandre  dans  la  rue.  Elle  apostrophe,  elle  met  en  garde,  s’irrite,  rectifie,                                 
questionne,   refuse   que   le   regard   de   l’autre   la   définisse.   

  
Céline  Huyghebaert  place  le  texte  et  le  livre  au  cœur  de  sa  pratique  artistique  dans  des  œuvres                                   
narratives  à  la  croisée  du  documentaire  et  de  la  fiction.  Elle  s’intéresse  aux  silences  et  aux                                 
refoulements  qui  creusent  nos  histoires  individuelles  et  collectives.  Son  travail  a  été  diffusé  dans  le                               
cadre  d’expositions  collectives  et  individuelles,  notamment  à  la  Fonderie  Darling,  DARE-DARE  et  le                           
Centre  Canadien  d’Architecture  de  Montréal.  Elle  est  l’autrice  du  récit   Le  drap  blanc  (Le  Quartanier,                               
2019)  et  compose  des  micropublications  souvent  en  collaboration  avec  d’autres  artistes.  Elle  a                           
obtenu  plusieurs  reconnaissances,  dont  la  Bourse  Claudine  et  Stephen  Bronfman  en  art                         
contemporain   (2019)   et   le   Prix   littéraire   du   Gouverneur   général   (2019).     

  
Portée  par  un  intérêt  grandissant  pour  les  articulations  du  langage  dans  son  rapport  à  l’image,                               
Sophie  Jodoin  interroge  les  manifestations  du  féminin,  de  l’intime,  de  la  perte  et  de  l’absence.  Ces                                 
préoccupations  se  déclinent  sous  forme  d’installations  où  se  conjuguent  le  dessin,  le  collage,  le                             
texte,  la  photographie,  l’objet  trouvé  et  la  vidéo.  Ses  expositions  récentes  comptent   Toi  que  jamais  je                                 
ne  termine   au  Musée  d’art  contemporain  de  Montréal  et   Room(s)  to  move  :  je,  tu,  elle ,  une  exposition                                     
en  trois  chapitres  présentés  à  Expression,  Centre  d’exposition  de  Saint-Hyacinthe,  au  MacLaren  Art                           
Centre,  Barrie,  Ontario  et  au  Musée  d’art  contemporain  des  Laurentides,  Saint-Jérôme.  Elle  a  été                             
lauréate,   en   2017,   du   Prix   Louis-Comtois   ainsi   que   du   Prix   Giverny   Capital.   

  
PUBLICATION   À   VENIR :   EMMANUELLE   LÉONARD.   LE   DÉPLOIEMENT   
Galerie   de   l’UQAM   
35 $,   184 pages,   en   français   et   en   anglais   
  

Emmanuelle  Léonard.  Le  déploiement  sera  disponible  dès  le  18  septembre.  Cette  dernière  est               
produite  dans  la  foulée  de  l’exposition  du  même  titre,  présentée  à  la  Galerie  en  2019-2020  et  qui                   
dévoilait  un  nouveau  corpus  photographique  et  vidéographique  de  l’artiste  montréalaise,  réalisée  à              
l’occasion  d’une  résidence  dans  le  Haut-Arctique.  L’exposition  sera  d’ailleurs  en  circulation  au              
Ryerson   Image   Centre   (Toronto)   au   printemps   2021.   
  

PROTOCOLE   POUR   UNE   VISITE   SÉCURITAIRE   
Les  équipes  de  la  Galerie  et  de  l’Université  ont  mis  en  place  des  procédures  de  visite  en  conformité                   
avec  les  directives  de  la  santé  publique  et  des  administrations  municipales,  provinciales  et  fédérales.                
Ces  quelques  ajustements  à  nos  fonctionnements  habituels  –  dont  une  réservation  obligatoire  sans               
frais   –   visent   à   offrir   une   visite   détendue,   sécuritaire   et   inspirante.   
  

Réservez   dès   maintenant :    https://bit.ly/32trbth     
  

Consultez   le   protocole   complet :    https://bit.ly/3hX8XHf   
  

PARTENAIRES   
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ADRESSE   ET   HEURES   D’OUVERTURE   
Galerie   de   l’UQAM   
Pavillon   Judith-Jasmin,   salle J-R120   
1400,   rue   Berri,   angle   Sainte-Catherine   Est,   Montréal   
Métro   Berri-UQAM   
  

Mercredi   –   samedi,   13 h   –   18 h   
Entrée   libre   
Réservation   obligatoire :    https://bit.ly/32trbth     

  
RENSEIGNEMENTS   
Tél. :   514 987-6150   
galerie.uqam.ca    /    Facebook     /    Twitter   /    Instagram   

  
-   30   -   

  
Source :    Julie   Meunier,   conseillère   en   relations   de   presse   
Division   des   relations   avec   la   presse   et   évènements   spéciaux   
Service   des   communications,   UQAM   
Cell. :   514 895-0134   
meunier.julie@uqam.ca   
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At   Galerie   de   l’UQAM   as   of   September   18:     
exhibitions    Mending    and    Que   savez-vous   de   moi?   
  

Dates :   September   18   –   November   21,   2020   
Reservations   required   (free):     https://bit.ly/32trbth   
  

Montréal,  September  10,  2020  –Galerie  de  l’UQAM  will  be  presenting   Mending ,  an  on-site  exhibition                
that  revisits   Université  du  Québec  à  Montréal’s  vast  art  collection  using  key  works  and  a  critical                  
approach.  Simultaneously,  the  gallery  will  launch  the  first  iteration  of  a  new  series  entitled   Paroles                 
d’image :   Que  savez-vous  de  moi?  This  off-site  exhibition  will  occupy  the  street-level  display  windows                
of  the  university’s  Judith  Jasmin  Pavilion,  resulting  from  the  collaborative  work  of  visual  artists  Céline                 
Huyghebaert   and   Sophie   Jodoin.   
  

MENDING   
Artists:   Jean-Michel  Alberola,  Asian  Brain  Trust  (Divya  Mehra,  Kim  Nguyen,  Amy  Fung),  Gwenaël               
Bélanger,  Patrick  Bernatchez,  Dominique  Blain,  Monic  Brassard,  Judy  Chicago,  Sam  Cotter,  Paterson              
Ewen,  Vera  Frenkel,  Lise  Gervais,  Amartey  Golding,  Michel  Goulet,  Jenny  Holzer,  David  Horvitz,               
Rashid  Johnson,  Nicole  Jolicoeur,  Kamissa  Ma  Koïta,  Christine  Major,  Mario  Merola,  Alanis              
Obomsawin,   Anne   Ramsden,   Monique   Régimbald-Zeiber,   David   Tomas,   Angèle   Verret,   Anne   Walsh   
  

Mending   reengages  with  the  Université  du  Québec  à  Montréal  Art  Collection,  an  artistic  legacy                
spanning  half  a  century  and  over  4,000  works  of  art.  This  updated  cross-section  of  works  reflects  a                   
diverse  corpus  of  art  from  Québec  and  around  the  world  spotlighting  new  acquisitions  and  overlooked,                 
or  even  neglected,  pieces  from  our  catalogue.  Whether  as  artists,  art  historians,  or  museum  curators,                 
the  work  of  selecting  what  is  shown  demands  a  reflexive  approach  on  the  part  of  its  practitioners:                   
naming,   tracing,   amending,   rewriting,   remaking,   replaying,   repairing.     
  

Some  of  the  works  culled  for  this  exhibition  allow  us  to  glimpse  certain  sore  spots  –  and  blind  spots  –                      
that,  particularly  noticeable  nowadays,  can  weaken  social  contracts.  When  we  examine  the  collection,               
with  an  eye  to  its  enrichment  or  to  its  didactic  purpose,  we  must  contend  with  its  multiple  narratives,                    
namely  that  of  a  preordained  cultural  legacy  vis-à-vis  the  need  for  greater  fairness,  inclusiveness,                
empathy,   and   openness   to   transformation.   
  

The  title  of  the  show,   Mending ,  contains  allusions  to  crafting  and  salvaging,  to  the  act  of  repairing,                   
sparingly  and  responsibly.  These  actions  bely  a  commitment  to  principles  that  are  needed  now  more                 
than  ever.  By  interweaving  the  various  statements  contained  in  these  works,  this  exhibition  shows  us                 
where   we   might   go   from   here.     
  

PAROLES   D’IMAGE: QUE   SAVEZ-VOUS   DE   MOI?   
Artists:  Céline   Huyghebaert,   Sophie   Jodoin   
Location:    Display   windows   of   UQAM’s   Judith-Jasmin   Pavilion     
  

“And   there   are   so   many   silences   to   be   broken…”   
Audre   Lorde   
  

Que  savez-vous  de  moi?  is  a  long  sentence  written  by  artists Céline  Huyghebaert  and  Sophie  Jodoin                
and  commissioned  by  Galerie  de  l’UQAM.  Unfolding  like  the  pages  of  an  open  book  across  the  six                   
vitrines  of  the  gallery,  this  open  question  is  fuelled  by  the  angst  of  those  whose  voices  have  been                    
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silenced.  It  spills  over  into  the  street  and  startles,  warns,  irritates,  rectifies,  interrogates,  and  resists                 
definition.   
  

Céline  Huyghebaert ’s  artistic  practice  is  centred  on  books  and  the  printed  word  in  narrative  work  that                  
occupies  the  intersection  of  documentary  and  fiction.  Her  interests  hone  in  on  the  silence  and                 
repression  that  perforate  our  personal  and  collective  histories.  Her  work  has  been  exhibited  in  solo                 
and  group  shows  at  the  Darling  Foundry,  DARE-DARE,  and  the  Canadian  Centre  for  Architecture,  to                 
name  a  few.  Her  nonfiction   Le  drap  blanc   came  out  on  Le  Quartanier  in  2019,  and  she  often                    
collaborates  on  artists’  books  with  other  artists.  She  has  received  numerous  awards  and  honours,                
including  the  Claudine  and  Stephen  Bronfman  Fellowship  in  Contemporary  Art  (2019)  and  the               
Governor   General’s   Literary   Award   (2019).   
  

Sophie  Jodoin  is  increasingly  interested  in  the  ways  in  which  language  functions  vis-à-vis  the  image,                 
with  a  particular  focus  on  women’s  realities  and  representations  of  intimacy,  loss,  and  absence.  She                 
explores  this  subject  matter  through  installation  work  where  drawing,  collage,  text,  photography,  found               
objects  and  video  interplay.  Jodoin’s  recent  exhibitions  include   Toi  que  jamais  je  ne  termine   at  the                  
Musée  d’art  contemporain  de  Montréal  and   Room(s)  to  move:  je,  tu,  elle ,  an  exhibit  in  three  chapters,                   
at  Expression,  Centre  d’exposition  (St.  Hyacinthe,  QC),  the  MacLaren  Art  Centre  (Barrie,  ON)  and  at                 
the  Musée  d’art  contemporain  des  Laurentides  (St.  Jérôme,  QC).  In  2017,  she  was  the  recipient  of                  
both   the   Prix   Louis-Comtois   and   the   Giverny   Capital   Prize.     
  

UPCOMING   PUBLICATION:   EMMANUELLE   LÉONARD.   DEPLOYMENT   
Galerie   de   l’UQAM   
$35,   184   pages,   in   French   and   English   
  

Emmanuelle  Léonard.  Deployment   will  be  available  as  of  September  18.  This  book  follows  the                
exhibition  bearing  the  same  name,  presented  at  the  gallery  in  2019-2020,  that  put  forth  a  new  body  of                    
photo  and  video  works  by  the  Montréal-based  artist,  initiated  during  a  residency  in  the  Arctic.                 
Incidentally,   the   exhibition   will   be   touring   at   the   Ryerson   Image   Centre   (Toronto)   in   spring   2021.   

  
PROTOCOL   FOR   A   SAFE   VISIT   
Galerie  de  l’UQAM  and  Université  du  Québec  à  Montréal  have  put  in  place  safety  procedures  in                  
accordance  with  public  safety  guidelines  as  well  as  municipal,  provincial  and  federal  administrations.               
These  adjustments  to  our  usual  methods  –  including  required  reservations,  free  of  charge  –  aim  to                  
offer   a   relaxed,   safe   and   inspiring   visit.   
  

Reserve   as   of   now:    https://bit.ly/32trbth   
  

Read   the   full   procotol:    https://bit.ly/336TbmY    
  

SUPPORT   PROVIDED   BY   
    

    
    

  
  

ADDRESS   AND   OPENING   HOURS   
Galerie   de   l’UQAM   
Judith-Jasmin   Pavilion,   Room   J-R120   
1400   Berri,   corner   of   Sainte-Catherine   East,   Montréal   
Berri-UQAM   Metro   
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Wednesday   –   Saturday,   1   –   6   p.m.   
Free   admission      
Reservations   required:    https://bit.ly/32trbth     
  

INFORMATION   
Phone:   514   987-6150   
galerie.uqam.ca    /    Facebook    /    Twitter   /    Instagram   
  

-30-   
  

Source:    Julie   Meunier,   Press   Relations   Officer   
Press   Relations   and   Special   Events   Division   
UQAM   Communications   Service   
Cell.:   514   895-0134   
meunier.julie@uqam.ca   
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média : Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 28 octobre 2020 (en ligne)

Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée 3 min 11 sec.

Disponible en ligne



média : Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 2 décembre 2020 (en ligne)

Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée 3 min 14 sec.

Disponible en ligne



média : Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 2 décembre 2020 (en ligne)

Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée 3 min 23 sec.

Disponible en ligne



média : Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 18 décembre 2020 (en ligne)

Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée 3 min 50 sec.

Disponible en ligne



média : Galerie de l’UQAM vol./num./page/date : 19 avril 2021 (en ligne)

Capsule vidéo réalisée par la Galerie de l’UQAM
Durée 3 min 43 sec.

Disponible en ligne



média : Bulletin de la Faculté des arts vol./num./page/date : 10 septembre 2020 (en ligne)

VARIATIONS SUR L’ART D’ICI

Plus de 60 artistes québécois et canadiens exposent leurs encres, peintures,
gravures… Parmi eux, des artistes émergents ainsi que des créateurs de niveaux
national et international. 
À travers une variation de styles, de thèmes et de techniques, admirez une
sélection d’œuvres picturales représentative de la création contemporaine d’ici. 
 
Du 6 septembre au 4 octobre 2020 à l'Écomusée du �er monde 
Entrée gratuite 
Pour plus d'Informations.
 

Colloque « Fonctions de l'atelier d'artiste »

Ce colloque est organisé et animé par Laurier Lacroix et Dominic Hardy (CRILCQ,
UQAM). 
Avec la participation de : Roger Bellemare, Janet Brooke, Éric Champagne, Marie
Côté, Louise Dupré, Paul André Fortier,  Michel Goulet,  Massimo Guerrera, Marie-
Hélène Naud,  Pierre-Olivier Ouellet, Anne-Marie St-Jean Aubre et Martha
Townsend. 
 
Le vendredi 25 septembre 2020, de 9 h 30 à 15 h 45 via la plateforme Zoom.
L'événement est en accès libre et l'inscription est obligatoire.  
Pour y assister, il faut répondre à ce sondage :  
Le lien Zoom de l'événement sera envoyé peu avant la tenue du colloque.
 

Vernissage de la rentrée à la Galerie de l’UQAM

La Galerie de l’UQAM reprend en�n ses expositions en salle avec trois nouvelles
propositions : Repriser, Rémi Belliveau. Hier semble si loin / Chapitre 4 / Jean
Dularge et Que savez-vous de moi? 
 
Dès la rentrée, le public pourra découvrir Repriser, exposition proposant de
revisiter de manière critique la vaste Collection d’œuvres d’art de l’Université du
Québec à Montréal à partir d’un ensemble d’œuvres clé. Au même moment, la
Galerie présentera le travail de Rémi Belliveau, �nissant de la maitrise en arts
visuels et médiatiques de l’UQAM, qui explore l’histoire du rock dans les
communautés acadiennes du Nouveau-Brunswick par l’entremise d’une �ction
historique performée. En�n, l’exposition Que savez-vous de moi? se déploiera
dans les vitrines extérieures du pavillon Judith-Jasmin de l’Université, grâce à la
complicité qui unit les artistes visuelles Céline Huyghebaert et Sophie Jodoin. 
 
Ce vernissage sera aussi l’occasion pour la Galerie de l’UQAM de lancer sa toute
récente publication intitulée Emmanuelle Léonard. Le déploiement (35 $, 184 p.,
textes français et anglais). Cette dernière est produite dans la foulée de
l’exposition du même titre, présentée à la Galerie en 2019-2020 et qui dévoilait un
nouveau corpus photographique et vidéographique de l’artiste montréalaise,
réalisée à l’occasion d’une résidence dans le Haut-Arctique.
 
Vendredi 18 septembre – Samedi 21 novembre 2020 
Vernissage : jeudi 17 septembre 2020, 18 h – 20 h 
 
Mercredi – samedi, 13 h – 18 h 
Entrée libre 
Réservation obligatoire 
 
Consultez notre protocole pour une visite sécuritaire.
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Quand l’époque expose ses fragilités

Photo: Caroline Hayeur L’art contemporain n’est pas exempt de grand(e)s paysagistes. Au Québec, on compte ainsi sur la photographe et
vidéaste Isabelle Hayeur. Après vingt ans de carrière, l’artiste est l’objet d’une rétrospective étalée en trois régions, conçue par Mona Hakim,
commissaire experte en photo. Notre photo: «Dérive/Adrift», 2012-2019, images d’une vidéo.

Jérôme Delgado

Collaborateur

12 septembre 2020
Arts visuels

La première rentrée post-confinement peut faire saliver : enfin, un semblant de normalité semble se profiler
dans nos galeries et musées. Dans le Québec des arts visuels, une autre après-crise est aussi très attendue.
Comment le Musée des beaux-arts de Montréal (MBAM) sortira-t-il du médiatisé renvoi de celle qui le
dirigeait depuis plus de dix ans ?

En quête d’une nouvelle paix et d’une nouvelle tête dirigeante, le MBAM se trouve dans un entre-deux, avec
une programmation prévue depuis longtemps. Pour panser les plaies, on mise sur une figure québécoise
rassembleuse : Jean-Paul Riopelle.

À

Quand l’époque expose ses fragilités

Photo: Caroline Hayeur L’art contemporain n’est pas exempt de grand(e)s paysagistes. Au Québec, on compte ainsi sur la photographe et
vidéaste Isabelle Hayeur. Après vingt ans de carrière, l’artiste est l’objet d’une rétrospective étalée en trois régions, conçue par Mona Hakim,
commissaire experte en photo. Notre photo: «Dérive/Adrift», 2012-2019, images d’une vidéo.

Jérôme Delgado

Collaborateur

12 septembre 2020
Arts visuels

La première rentrée post-confinement peut faire saliver : enfin, un semblant de normalité semble se profiler
dans nos galeries et musées. Dans le Québec des arts visuels, une autre après-crise est aussi très attendue.
Comment le Musée des beaux-arts de Montréal (MBAM) sortira-t-il du médiatisé renvoi de celle qui le
dirigeait depuis plus de dix ans ?

En quête d’une nouvelle paix et d’une nouvelle tête dirigeante, le MBAM se trouve dans un entre-deux, avec
une programmation prévue depuis longtemps. Pour panser les plaies, on mise sur une figure québécoise
rassembleuse : Jean-Paul Riopelle.

À
Première rétrospective de l’artiste au MBAM depuis sa mort en 2002, Riopelle. À la rencontre des territoires
nordiques et des cultures autochtones (21 novembre), s’annonce incontournable. La nature inédite du
propos (la nordicité et l’autochtonie chez Riopelle) et l’ampleur de la chose (175 œuvres, 200 artefacts et
documents) en font foi. Des pièces majeures de ce passionné de chasse et de pêche seront accompagnées,
dans un plus grand souci d’inclusion, de celles d’artistes autochtones, à la source de son imaginaire.

Paysages et interrogations

Dans le même esprit d’hommage à un amoureux de la nature, le Musée national des beaux-arts du
Québec (MNBAQ) vise à ramener les foules avec un maître du romantisme du XIX  siècle : l’Anglais J. M.
W. Turner. Expo initialement estivale, Turner et le sublime (15 octobre) rassemble 77 œuvres du peintre de
la brume, avec l’appui de la Tate de Londres.

L’art contemporain n’est pas exempt de grand(e)s paysagistes. Au Québec, on compte ainsi sur la
photographe et vidéaste Isabelle Hayeur. Après vingt ans de carrière, l’artiste est l’objet d’une rétrospective
étalée en trois régions, conçue par Mona Hakim, commissaire experte en photo. La triple exposition
(D)énoncer met en valeur le regard critique de celle qui n’a jamais caché ses couleurs environnementalistes.
À la galerie Antoine-Sirois de l’Université Sherbrooke (28 octobre), son implication auprès de militants
sera à l’honneur avec une série sur les conséquences de l’hydroélectricité. Plein sud(12 septembre), centre
sis au cégep de Longueuil, parlera des impacts de l’industrie pétrolière. La salle Alfred-Pellan de la Maison
des arts de Laval (13 septembre) réunira les œuvres qui explorent des sites naturels excavés ou des zones
urbaines perturbées.

Le diffuseur lavallois a chapeauté sa programmation 2020-2021 de l’intitulé « Observer le monde
autrement… », en écho aux enjeux encore plus préoccupants « depuis que la pandémie a modifié nos
modes de vie ». Les comportements humains et le chaos matériel sont au cœur des pratiques deFanny
Mesnard, de Christian Barré et de Suzanne Joos, au calendrier automnal.

Depuis quelque temps, la fragilité des territoires pousse le Centre canadien d’architecture (CCA) remettre
en question l’art de bâtir. Ça se poursuit avec Les choses qui nous entourent (16 septembre), expo sur deux
firmes actives en Chine, en Mongolie et en Europe.

e



Photo: Guy L'Heureux
Serge Murphy, «Carnaval», 2015

Rescapées et en route

Comme Turner et le sublime, bien des expos victimes de la pandémie renaissent cet automne. Signalons
celle au titre prédestiné, Survivance, du peintre Manuel Mathieu (au MBAM, 17 septembre) et l’exposition
de Caroline Cloutier et Marie-Claire Blais, issue d’une résidence des deux artistes à la Fondation
Molinari (26 septembre).

À la galerie d’art Desjardins de Drummondville, le projet Excentrer de quatre diffuseurs montréalais aurait
déjà dû être fini. Suspendue, la quatrième et dernière expo, Espaces identitaires, vient d’être inaugurée. Les
artistes Randa Maddah, Émilie Serri, Guillermo Trejo et Kim Waldron y scrutent les concepts de « citoyen
du monde » ou de mondialisation.

Condamnée pendant la pandémie à quitter son local du Belgo, La Castiglione se tourne vers le nomadisme.
La galerie spécialisée en photo peut s’estimer heureuse : d’inusités diffuseurs nés cet été accueillent deux
de ses expos annulées. L’espace Produit rien, rue Marconi, accueille en septembre des scènes d’étrangeté
captées par Laurence Hervieux Gosselin. Projet Casa, devant le parc Jeanne-Mance, présentera en
octobre le travail de Hua Jin, porté par le côté méditatif de la nature.

À Saint-Hyacinthe, Expression accueille un projet des Territoires, autre organisme sans toit jadis situé au
Belgo. L’expo Rencontre avec l’autre soi-même (19 septembre) renvoie aux notions de famille, de chez-soi et
d’identité tel qu’explorées par naakita feldman-kiss, Julie Lequin et Bogdan Stoica.

Reportée aussi, la grande exposition sur Christian Dior qui devrait lancer l’été au Musée McCord. Conçue
par le Musée royal de l’Ontario, la revoici prête à prendre son élan (25 septembre), forte entre autres des
prêts de Dior Héritage.

Projets maison

Avec les mesures sanitaires qui font augmenter les budgets, les diffuseurs risquent de se tourner vers des
expositions tirées de leurs collections, moins coûteuses. Cet automne, le Musée d’art contemporain(MAC),
déjà un habitué de ce genre de projets, proposera en novembre les œuvres découlant de sa décision de
n’acquérir que de l’art québécois en 2020.

La grosse expo de la saison du MAC renoue sinon avec l’époque des éphémères Triennales québécoises.
La machine qui enseignait des airs aux oiseaux (8 octobre) est le résultat de visites « d’ateliers locaux ». Un
lot de 34 artistes a été formé autour des thèmes du langage et du corps.

La Galerie de l’UQAM présente Repriser (18 septembre), une manière de revoir l’héritage artistique des 50
dernières années, en pointant le côté fait main chez de nombreux créateurs, dont Michel Goulet et Monique
Régimbald-Zeiber. Que des œuvres de sa collection.

Autres 50 ans : ceux de l’École d’art de l’Université Laval, soulignés par sa galerie, d’ici à… 2022. À
l’automne, deux solos lanceront le bal. Pour évoquer les années 1970, on fait appel en septembre à Serge
Murphy, illustre défenseur de l’art à Québec et sculpteur de la fragilité. Suivront en novembre les
années 1980, celles où James Partaik a mis en relief, par des interventions en milieu urbain, notre rapport
aux technologies.

Des nouvelles de la Fondation Grantham

La pandémie n’a pas eu raison des résidences de la Fondation Grantham pour l’art et l’environnement.
Richard Ibghy et Marilou Lemmens ont passé l’été à explorer les environs, et le résultat aboutit en expo.
Querelle entre deux puces pour savoir à qui appartient le chien sur lequel elles vivent (26 septembre)
propose des oeuvres abordant l’appropriation, l’intensification et la financiarisation des terres agricoles.
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		Rashid Johnson
� The Garden, 2010.

		Asian Brain Trust
	 the house that Whiteness built, 2018.

Photo : courtesy of Galerie de l’UQAM

		Kamissa Ma Koïta
	 Reenactment, Nous serons universel.les, 

2018.

Photo : courtesy of the artist & Galerie de 

l’UQAM

Galerie de l’UQAM, Montréal 
September 18 – November 21, 2020

There is a moment in Mending when the viewer stands at the 
heart of the space, shouldered by two recently acquired pho-
tographic works by Kamissa Ma Koïta and Amartey Golding 
that centre on Black experiences, while across the room a 
series of five large paintings by Monique Régimbald-Zeiber 
magnify the epidermis of aging white skin over the names of 
the King’s Daughters in Nouvelle France. In tension, these 
works encapsulate an often strained inter-generational and 
cross-cultural discourse in Québec on the urgency of recog-
nizing and supporting a broader range of artists in institu-
tional collecting practices. Contemplating the juxtaposition 
of these three pieces, and the layers of repair they aspire to 
represent, it becomes abundantly clear how director Louise 
Déry and her team hoped to relaunch programming with an 
eye towards the social, conceptual, and aesthetic legacy of 
the university’s collection.

This powerful triad is one of the many highlights in an 
exhibition that re-engages the Collection d’oeuvres d’art de 
l’UQAM, comprised of over 4,000 works spanning almost 
a half a century. As the gallery’s first in-person exhibition 
after the first wave of the COVID-19 pandemic, Mending 
looks back at the past while projecting a critical eye for the 
connective tissue that unites a broad cast of actors. From 
the outset, Mario Merola’s Presto Moderato (1966), a colour-
ful composition of vertical wooden slats that pulsate with 
energy, harks back to the university’s earlier days with an 
artist who served as professor for over twenty years. In the 
main space, a number of works employ the structural motif 
of a grid, such as Michel Goulet’s Positions Perplexes (2004), 
a cold steel structure that binds delicate and brightly painted 
everyday objects.

Displayed on tables and plinths, a selection of smaller 
works and collector’s items expands the exhibition’s scope 
while weaving new narratives. This includes two engravings 

by Vera Frenkel produced while she studied at l’École des 
beaux-arts de Montréal in the studio of Albert Dumouchel 
during the 1960s. These print works call to mind the founda-
tions of the preeminent new media and performance artist, 
a particularly salient inclusion considering the gallery’s 
pedagogical mandate. The Asian Brain Trust, composed of 
Divya Mehra, Kim Nguyen, and Amy Fung, is also repre-
sented with the house that Whiteness built (2018). This work, 
an “anti-stress” polyurethane recreation of Anne of Green 
Gables’ home, recasts the popular tale to address a cultural 
heritage of systemic racism, class struggle, and gender in- 
equality across Canada.

It is in these instances, where Mending assembles differ- 
ing yet interrelated moments, that the work of highlighting 
aesthetic and social shifts is most nimble and compelling. 
At the apex is Ma Koïta’s Reenactment, Nous serons universel.
le.s (2018), where the viewer is unapologetically faced with 
the whiteness of Québec’s art historical legacy. Recreating a 
seminal group portrait of Les Automatistes by substituting 
members with Montréal’s contemporary Black community, 
Ma Koïta embodies the exhibition’s overall desire to address 
and attend to “certain sore spots—and blind spots”that conti-
nue to plague institutional collecting practices.

Didier Morelli

Repriser / Mending


